
Pour 1a montant ci-dessus-men 
tionné en monnaie courante du 
Canada, nous procurerons à n’im
porte qui une paire ue chaussures 
fortes et propres à 1a mart h 
automne.

CHAS. J. BOTT,
P. S—Cet offre n’aura de durée que per - 

dentquinz) ,ouis.

S
K8 SOUMISSIONS c ch téea, a<irep- 
eées au h mesigné t po t ni | our endos 

ion; pour Apour 1 de (
Guelph. Ont.”, seront 

jusqu'à LUNDI, le 12iéue j..ur d 
VEBIBHE prochai i, po ir 11 con i 
d'un Appired d Chaullag- à l'eau 

le Bur au do Poste de Gu d| li

D
'• Soumis 
à l'eau cha de

haull gv
o’nÛ"

truer ion

Les
a tres informât.uns peuv ut êlr - ohte 
ce L) partemeul ei au Bur.ai il P s'e 
Guelph. le et après le 26 (v ndredi) du 
moi» c nrent.

Les per-orme» ?onrnis?ionnant sont pver- 
ties qua les soumis ions ne s<r- nt 

réraiion 4 moins d'ét e 
les D anes im, rimés qui sero t f .u ms, et 
signes de leur : i>. nature courante.

Chaque soumission de it ôtre accom.n- 
irn1» d'un ch qu*d-- Vin que acc» pté et fuit 
payable à l’or re de l'honorable M 
des Travaux Pub'ics, égal â cinj poui cent 
lu monlanl de la sound ri n, leque ch que 

sera conli que si le soumission,iaira ay nt 
obtenu le contrat relaae de l’accept.r ou 

â l'accompli*» ment complet d-s 
lequel il a c n racle c sera 

rCiS di soumissions non oc-

P
plans ei ■ pécilicitions peuvent élr 
les blancs ie soumi sions et toutes

U, â
de

pas pri e-.

manque 
ravaux pour 

remis dans 1,
ceptees.

Le Depar 
ni la plus 11

■ ornent ne s'engage à ec-:e t r 
asse soumission ni auctne a une. 

Par ordre,
A. GOBEIL

Dépnrtement des Tr vu x Publics 
Ollawa, 24 octjbre 1888. }

CflEAPSIDE
Oantü de K Id ponr.DameH. 
Ganta de Kt«l pour I)«tues. 
Ganta de Kid pour Dames,

Bons Gants de Kid, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid brans, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid foncés, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons, 
50 cts.

Les meilleurs Gants fabriqués pour le 
prix, en Canada.

Gants de Kid à 4 Boutons, avec 
couture sur le dos, qualité 

supérieure, 75 cts.
Dans toutes les plus fraîches nuances ; 

nouvellement re^us.

Nouveaux Gants Suédois, 4 
l*o.itou , qualité supé

rieure, 85 cts.

Gant* de Kid Extra, avec ler- 
niolr a patente 81.15.

ou l'ai g. n 
maison mère 
stock, Vuu

ru garantie de première clause 
s n'avons pas île 
ur il dn leux

t esi "fo
vez compter sur nous, 

I tocurar dea art c es Jaua es

q,u

Le magasin de Gant* a meil
leur marclie eat le Clasapwâde

Dee Ganta de KM nouveaux 
ne pe*«»eiit et» e . ro.*»es 

ail leur».

D*fles«vona «le* aiucm 
qui ue sont rien anlre cli 

que d. * emrepo * 
vieille» m irehau 

dises.

CHEAPSIDE
Kl'E SPARKS.

T ESOUSSIGNB a o ve t un n 
Ju maga in d Nouveautés e d: Tail
leur au numéro 884, rue Ly n et *st pré
paré à vendr-- à bien bon marché tt à don
ner sa.itfuciion à tous.

Ww. B. BRADLEY,
884 rue Lyon.

lïote* rellstemea
bp* dames <le la sociét > Ste Anne 

se sont réuni» s dimanche à 4 hrs, 
dans le soubassement do la Btsili- 
que.

Le sermon et le prône a été donné 
P81* Bév M Plantm, en l’abs-nce 
du Rév Grand Vicaire Routhter 
artuelleme nt à Québec, dimanche.

Jeudi prochain, granC jour de la 
Toussaint el par conséquent fête 
d obligation, le service divin aura 
lieu à 1 h ure ordinaire de même 
que les messes du matin 
il y aura vêpres solennelles 
netmou en français.

A 9 heures vendredi matin, jour 
de la commémoration des défunts, 
une grande messe sera aussi chan
tée.

Durant le mois de novembre, on 
fera chaque soir dans les différente* 
églises l'office des mo ts.

Mercredi, veille de la Toussaint 
sera jour de maigre e t jeune.

A 3 h s

119 KUE RIDEAU

Poëlca de Passage,
Poêles de Salles à Dîner,

Poêles de Magasin en grande variété, 
Poêles à Charbon,

Chaudières à Charbon,
Zinc, Mine, Vernis à tuyaux,

En Gros et en Detail.

E. G. LA VERDURE & CIE.
Jos-FOETiER Cl ms PftOFcSSIONNEU.ES

EPICERIES EN GENERAL
« oln de* rue* Vnmb*rl*nd et York

Constamment en magasin les épiceries, 
the» et . aies d toutes aortes a die prix ra - 
sonoablvs. Venant d’ouvrir <e nou 
poste de commer» e le aou-s gné 
1 encouragement du p blic.

M. J. GORMAN, L.L*B.,
ISuccesseur de L. A. Olivier)

Ivocat Soliic tear, Neutre, Etc,
—BUREAU—

C*la dee Mne* Hide»» et Snmx

OITAWa, Ont.

compte sur

AVIS SPECIAL BELCOUJRT & MacCKaKKN
Avocat,, Procureur», Molaire*. Eté,

ONTAKIu BT OU t fit.O

8cotl»h Ontario Chambrra, Ottawa, Ont.

Ayant déménagé dani un 
lo al plu» va-te. sur la ru» 1 George, j’ai décide Ue ven- 
di e mon assortiment de

, **on a men ta en Mar
I br®** tiranltaux

pria coulant».

.sÿ/mmùjSBUÊË afin d’épargner leu frais de 
irausport, Le# pera >nne* 
qu| désir, nt des mvnu- 
ment» trouv- r*>nt avunta- 
geux de v 
une visite.

Atelier de Marble et Granit de In CIS*

K. BttOWN, Prop. 26 rue York

O’GARA & REMON
AVOC.iTS. SOLLICITEURS, NOTAIRES, Etc,

Bloc Hay, rue Spaiks, Ottawa, Ont.
**“KS DK Vmvtkl kusskll 

Martin U'Gaha, U. K. E. P. ltSMON.enlr me faire

Mclntyi e, Lewis & Gode
Avocat*, solliciteur», Notaire».

«mimer ,toutti8p*tilule donnée aux alTal re#
bureau: Au-dessus de la Banque des Marchand», Ottawa.

Argeut à prêter sur propriété-, foncière*.

A. F. McINTYKE, tt. 11 cl leur de la Banquede Moût» éal.
’ftAVKtuj LEWIS, Solliciteur de la Banque U ul ou.

Pritchard & Andrews
Si vous vo ilez faire E'ampes en Caout

chouc. Scea x. Elam 
pes pour dates et l 
étiquettes.
Chèque et Billets eu 

cuivre ei en acier.

Etampes en acier

Réparer vos Balances
R. U

INSPECTER vos POIDS G±.0. AlcLAURlN, L.L.B.
AVOuAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

n age pour Beli— 
R »u eaux, e'cAllez chez e sous-

PBITtlIAi D lT A.M18EWS J. P. FISHER
GRAVEURS en general

-----No. 175 RUE SPARKS----- Avocat, Solliciteur, Etc.
Agent pour la Cour Suprême, le Parlement et 

le» Lepartemeuis Public».
Heotlleh Ontario «.ttasuber», Ottawa, O.PLOMBVGK

CHAUFFAGE et M MCUEOD, U. K-, Avocat, Cours f édérale# 
eidequêbec, 13# rue Wollmgion,Ottawa.TOITURES

McVElTY et HENDERSON
F. G. JOHNSON & CIE AVOCATti, SOLLICITEURS, Etc. 

Agent# pour la (Jour S prême et lu# Départe
ment» t ub.ics.

Seotlâab Ontario Cliainbei», Ottawa, O.

Taylor McVbity.

Ingéni 
fage, de t 
en cuivre.

toyeurs de n
Feutre puu recevoir les tuyaux à vapeur 

et 1 a bouilloires.
Lieux d a aence, Eviers et bains, etc. 
Couvert re en “ Canada Plate 

galvanisée.
•tiT Age 

LLca à air

înrsd'appare 1st 
fer en plomb et

de chauf-urs et 1-08» 
lyaux en :

tepUur- en cuivre, Valves, Inspira 
Bot ill< ires.

Aab ston, Caoutchouc, net- 
ubes nat onal.

Gao. F. Hkndkrson.

SïlWAHf, CHHYatR & GUUFHtY
AVOCATS, SOLLICITEURS

Agente pour la Cour Supreme et le Parlement

Chiibres Union, U m Metcalfe, Ottawa, Ont.
F. H. Chryslkb

ta pour [engins de PBASE corn
McLeod Stkwart

v. J. Godfrey

558, RUE SUSSEX, 658 VALIN * CODEEn face de la rue George. Avocats, Solliciteur*, Ktc.
BLOU EG AN, RUE SPARKS

vis-à-vis l’Holtii Buesell.FIERI FACIAS DB TERRIS.
De la Cour Supérieure, Montréal. 
CANADA,

Province du Qu bec,
D Blric d'Ottawa.

No. 36ti.

Bradley & now
AVOCATS, BOLLiulT UKS pour la CuUR 

SUPREME, NOTaHWo, Etc.
R. A.Bradley

Argent 6 prêter ft 6 p. c. avec privilège ds 
rembourser en aucun tempe-

HONORABLE AUGUSTE C. PAPI- 
NEAU, l un îles .lu^ea de la Cour Su- 

eure, pour le district de Montréal, De- 
man e ;r , contre I» e t rr -a et teaeme.it de 
J. GODFROY PAPINEAU, écuyer, notaire, 
de la uné de Mo .tiéal. Defendeur, àa.uoir :

Deu. lois de terre situés dans la paroisse 
de rai n le-Angélique, dana le comté d'Ot
tawa, étant 1 a lots numéros tren e-neuf et 

des plan et livre de 
dite paroisse de Saiu e- 

e, coaiigus l'un à l’autre et f r- 
foi me ti ian

1
l’ér GÜNDRY & POWELL

Avocat#, Solliciteurs, Etc.
Agknts l'OuK la Cour Supreme »t les

DEPARTEMENTS.

Bureau : 25 ne Sparts, ci face de Hotel Russel
F. C. Powell.

quaranre (39 ei 40) 
renvi i ofli ie a de ;a 
Angi liq
ma i en omble i n terrain de 
gulaire —avec une maison, deux grange# 
uni* cuiie et autr«.s bâ i»#es en boi» y eri 
gées.

Pour ôire vendus à la porte de l’égli e de 
a pa oisse de Sainte Augé-ique, le DEUX 
iKMEjour de NOVEMBRE prochai 
DIX h.ures ue i

Arthur W. Guuory.

HOUGH), 1100 1 HilTHtRFORÜ
Avocat#, solliciteurs. Etc.

Agente pour la Cour Suprême, le Parlement, 
le# Département» Publie», etc.

n, à ARGENT A PRETER
Scottish Ont rloChambers, Ottawa 

Hemptvllle, vni no.
Hodoins G ko. E. Kidd

alkx. C. Rutherford.

avunt-midi.
LOUIS M. COUTLÈE,

Bureau du Shérif,
Ay mer 1C Octobre 1888

AVIS F. F. LEMIEUX
Avocat. Sol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Supiême, le Pari ment et les Départe
ment publics.

Bureau : 74) Rue Sparks, Ottawa.

Le publ c est invité, quand il pas
sera sur la rue Sussex, à s'arrêter 
au No. 512 afin d»^ se procurer une 
bonne paire de Chaursur. s d’Au- 
tomne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici au Jour 
de l’An, vendre tout le stock qu* 
nous avo s actuellement en mains.

Dr FISSIAULT
------DENTIST]

COIN des Kl Ih Mi t et SUSSEX
------OTTAWA------P. FA K RL LL,

No. 512, rue Sussex, Heures de bureau de 9 à 5 heures.

Ottawa.
Mme LETCH, 435 rue Wellington

Agence pour la veute des corsets lits 
Star Yatisi et aum s get res.

Linge de corps confcilixmi sur commande
AVIS

ne sers 1 

Rlo-

Je eoussiwnS, don 
reypommble d'aucun 
mou nom p r mon épou 
pe le, à da'er de ce

ne avis que Je 
ie detto^ i ont act 

e, Md- Lou s 
jour, 14 juillet 1888 
LOUIS RI

Eardley Township

A CB1TKZ VOTRE t-AIN,
A V jr.MNi, à la BonJanger.e U:
D. LEE, p opnelaire. Paru „ 9 cento 

216—RUB DALUOUSIE—216

TAKT1B, PAIN U8

OPELLE

CHS. DESJAFtDNS,
MLLe COLLINSAOKNT D’ASSURANCg 1T COÜBTIl*

Hotel RUSSELL, Ho 26 rue SPARKS
- OTTAWA —

R prése» t la CITIZEN, département dû 
Feu, la i e et des Acc dents : aussi agent 

pour pluei ure Uomp gnies Anglaises 
de première classe.

Capitaux renais: ^40,000,000

un asftortim» nt complet d’articles de mode 
à rès bas pi ix, 310 me Wellington, Ottawa

JOHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement lecommandé pour le poeage 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWAMarchand de "Boy ux à iteendies et 
toutes es èc. s de marchand-ses en 
chouc comma, d. es reçoivent une a U 
immè late.

J. STEWART
Arpent er provincial et ingénieur civil, 

bureau andessus di la pharmacie Mac- 
Carthy, 284 rue WKLLIN JTON, Ottawa.

gy M. Desjardins donne une attention 
toute spéciale aux offaires d'assurance.

LAURENT DUHAMELA VEADKK. 1,000 cordes de bois 
franc (sec), de $3.00 à $3.60 la corde, chez 

CHARD U’NilL, en a rière des maga- 
giui-m lita-res, Baffin du (^inal.

BT AL D.—MARCHS BY.

Assortiment comp et des meilleures vian
des du marche d’O-tawa. Eu gros et rn 
detail : mouton, rorc, saucitses, eic Gemme 
par le passé M Duhamel su fera un devoir 
de satisfaire les pratiques qui xoudront 
b en Vhonorer du .leur bienveillant patro» 
nage. 1 12 87-64

FEKÜlJ.
Un portefeuil e en cuir 

plu leurs billets 
facture de Tabic 

P 1ère de le rem 
No. 4û0, rue Sussex.

et comptes de la 
ne 8t. Jacques, 

tire à J. H. Charlebois,

MARDI, RO OCTOBRE 1888.

n'seeepierait pas la candidature 
devait y avoir lutte.

Nous avons cité des faits : contre 
eux que peuvent d.re nos adver
saires T

Il nous sera donné avant long
temps de revenir sur cette question. 
En attendant r.os compatriotes sont 
invités à approfondir la comparaison 
dont nous venons de poser les ter
mes à la course.

a nus tec net as.
iM Dr Provost parlant du 

choix d’un maire canad en-françii* 
dit qu’il considérerait comme un 
grand honneur si on lui offrait la 
candidature et la charge de maire, 
mais qu’il se vfrrait dans l'obli
gation de refuser, non à cause dee 
quelque» milliers de piastres que ce 
surcroît d’occupation pourrait lui 
faire perdre dans sa pratique pro 
f ssionnelle, mais parcequ’il se 
trouverait détourné par là des

Un accident assez grave ar
rivé à nos machineries nous a 
forcé d’omettre, hier, la publi- 
cati< n de nos journaux.

COMPARAISON.

Elections Municipales ardaur depuis: p'usieurs années et 
qu’il ne veut pas délaisser. Tout 
son temps est divisé entre la pra
tique de sa profession, s-s études 
médicales et les écrits qu’il fournit à 
différentes revue., mèdicaes. M. 
Provost est d’avis comme M. le Dr 
V’alade et M. P. H. Chabot, que les 
canadiens français doivent choisir 
pour les rep 
bien qualifié

Depuis quelques années, ou, pour 
préciser davantage, depuis la fon
dation du parti national, il a été de 
mode chez le^ adversaires du parti 
conservateur de reproi her â ce parti 
d’oubliei la race canadienne-fran- 
çaise, ses droits aux honneurs, au 
patronage, etc.

Par contre, on fiit sonner bien 
haut ce que Its libéraux auraient 
fait pour notre nationalité

En ire les deux partis, disent les 
organes de M. Mercier, le choix, au 
point de vue français, ne peut toi f- 
frtr d’hésitation.

Les conservateurs n’ont rien fait 
pour les anailiens.

l.es libéraux se sont enlevé le 
morceau de la bouche pour eux.

11 nVt pas un homme au fait des 
évènements qui ne sachent que c’est 
le contraire qui est vrai.

Prenons Ontario pour exemple et 
voyons ce qu'ont fait pour nos coin 
patriot' s le gouvernement libéral 
de M Mowatet le gou/ernemeiit 
conservateur deSirJi.hu A. Mac
donald.

Ce dernier a nommé aux doua
nes, à l’accise, ele., des canadiens- 
fraoçais, surtout dans l’ouest du 
Haut-Canada.

L» gouvernement Mowat n’a pas 
nommé un seul des nôtres à une 
position quelconque. Dans aucun 
des nombreux départements de l’ad
ministration provinciale d Ontario, 
nous ne voyons de cao.adivns-fran-

lffATRE ET ECHEVINS
Batref.e srec le» principaux 

citoyen

CAND1DATUBBS PROBABLES. resenter un Candida 
sous tous les rapports 

afin que ce candidat puisse leu» 
faire honneur.

Dans le but de rens igner nos 
lecteurs sur les candidatures proba
bles aux honneurs municipaux lors 
d»'S prochaines éltétions pour la 
mairie et la charge d'échevin dans 
Ottawa, notre rr porter s’est adressé 
à un certain nombre de citoyens 
dans chaque quartier, et voici le ré
sultat des entrevues qu’il a obte-

Z A continuer.

L’hon. M. C. S. Patterson, de la 
Cour d'Appel, e-t nommé juge de la 
Cour Suprême pour remplir lava 
cance causée par la mort du juge 
Henry et M. Mclennan, C. R., 
remplace sur le Banc de la Cour 
d’Appel.

le
M. le maire McDougall, répon

dant à la question s’il »eiait candi
dat à la mairie l'année prochaine, 
émit l’opinion que les Canadiens- 
français devraient cette année avoir 
lu choix du maire, mais que s’ils ne 
meila.ent aucun candidat de leur 
nationalité sur les rangs, il serait 
peut-être va didat lui-même.

M P. H. Chabot dit qu’il avait eu 
occasion de conférer de la question 
de la mairie av«.cplusieurs c.toyens 
de diff remet nationalités et que 
tous paraissent être d'avis, qu’en 
instice pour les Canadieus-frauçiis, 
le maire devrait être choisi dans 
leu-s rangs cette année. Interrogé 
s’il serait lui même candidat, M. 
Chabot a répondu qu’il ne serait 
pas candidat, et que ce candidat, s’il 
devait être un Canadien-fi ançais, ne 
devrait pas s’imposer lui même à 
ses compatriotes, mais être le choix 
d’une convention composée d’un 
certain nombre de délégués régu 
liôrement choisis par les électeurs 
de chaque quartier, comme la chose 
se fut pour le choix des candidats 
aux honneurs pa, lemeutaires. Il 
importe beaucoup, a ajouté M.Cha 
bot, que ce choix tombe sur un eau 
didat par ant bien les deux langues, 
instruit et pouvant faire honneur à 
la position comme au noui Cana-

LE FEü ET L’ÉCLAIRAGE

Hier soir, tel qu’annoncé, le Co
mité du Feu et de l’Eclairage s’est 
réuni dans le bureau du chef du 
f u M. Yeung. Etaient p ésents : 
l’échevin Duroch-r, pré id nt, »t 
les echevins Gordon, Askwuh et 
Errait.

On procéda à l’ad p'ion des comp
tes du mois, qui fuient signés.

On s’occupa ensuite de la fourni
ture des casque# pour les hotnrn- s 
de la brigade du feu, et il fut déci
dé que des soum ss.ons se,a d - 
mandées.

Une longue discussion s’engag 
ensuite au sujet de la sortie de la 
brigade du leu le 1*r novembre, à 
l’occatioïk.de la cérémonie Ju dévoi
lement de la statu* des Francs- 
Tireurs, dans lu Parc Lansduwne.

Il est proposé par l’échevin Errait, 
secondé par l’échevin A kw th, et 
résolu, que la demande f.iteàla 
Corporation à cet effot soit acceptée.

L'ethevin Duroeher croit que 
c’est un mauvais précédent à établir 
et ne voit pas ce que la Corporation 
a à faire avec ce monument.

Il est ensuite question du chauf
fage à la vapeur de la station du 
feu No. 1.

L’échevin Errait est d’opinion 
que cette question devrait être iais 
sée à une aune année, vu le peu 
d’argent disponib e.

Le président est d’avis contraire 
et dit que des soumissions do vent 
être demandées, à cet effet, aussiiô 
que possible ; la question, néan
moins, devant être soumis au Cou 
■eil. (

M. Pierre Latour étant présent, I» 
comité prend en consideration les 
nouvelles branches d’ext- n ion pour 
It-s lampes électriques sur Ids rues 
bordées d’arbres.

Le chef Young dit que déjà une 
branche à peu près^semb able a ôté 
mise dans la rue Uatcarth afin de 
dépasser les ai bres.

L’Evhevin Gordon croit que la 
Corporation n’a rien à faire en ce 
sens, que c’est la compagnie de lu
mière électrique qui doit s’occuper 
du bon éclairage d s rues.

Et le comité s’ajourne.

Et pourtant, M. Mowat se croit 
des titres au vote de nos compatrto-

Le gouvernement cons-rvateur 
d Ottawa, après s être mis au fait 
du dernier recensement, n’a pas 
hésité à nommer un sénateur pris 
dans les rangs des canadiens fran
çais pour repiésenter re même On
tario dans notre Chamb e Haute: 
l’hon M. Casgrain, de Windsor.

Par contre, M. Mowat n’a jamais 
manifesté la moindre intention de 
donner un représentant dans son 
cabinet à nos milliers de canadiens 
français.

Avant les dernières élections, 
quand il voulait s’enuarer de nos 
voles, il nous faisait solennellement 
promettre par ses émissaires officiels 
et officieux que si nous ne lui ména
gions pas nos sympathies, il serait 
heureux et empressé de nous mar
quer d’une façon liés pratique sa 
plus profonde ie connaissance.

Bien que, comme Sœur Anne, 
nous ayons attendu, rien ne nous 
est arrivé à point.

M. Mowat n’a pas nommé de ca
nadiens français à une position ci
vile bien que les vacances aient été 
nombreuses 1

M. Mowat n’a pas appelé de cana
dien français a son gouvernement 
bien que l’occasion de le faire se 
soit présentée maintes fo s.

C’est un oublieux; plus encore, 
c’est un dédaigneux.

Oublieux aussi, ces deux dépu'és 
élus—on sait comment—et qui se 
contentent d’être libéraux avant 
d’être canadiens.

Ils oublient que leur mandat est 
national et non politique.

M. Mowat en fait ce qu’il veut. Il 
ne leur accoide rien et ces deux 
députés d’occiision n’ont pas une 
syllabe de protestation sur les lè-

Interrogé s'il serait candidat dans 
le quartier By, comme le brui, en 
est répandu dans la ville, M. Cha 
bot a répondu qu’il ava t été de
mandé par plusieurs de ses anciens 
électeurs du quartier By de se lai.- 
ser porter candidat pour l’annee 
1889, mais qu’il ue leur avait encore 
donné aucune reponeo définitive,

long d’ici à la date des élections.
M A. G. Laross dit qu’il n’avait 

pas encore dec.de sM serait de non 
veau candidat dans le quai tier By 
et qu’il 11e savait nullement quelle 
décision il prendrait au sujet de la 
requête en circulation lui deman
dant de se laisser porter candidat à 
la mairie. Suivant lui, le candi
dat canadi» n-français à la mairie 
devrait être choisi par une grande 
assemblée publique réguliè.emeut 
convoquée plusieurs jours à l’avau

a encore un tt-mps ass. ii.

ce
M. E G. Laverdurb dit qu'il n’a- 

vait aucune intention d ôtre candi
dat à la mairie, et que s’il se présen
tait de nouveau pour candidat à la 

u’il n’avait 
i e, ce serait

quartier By.
Dubochkh a exprimé l’in 

tention bitu arrêtée de ne plus se 
présenter comme candidat â la 
charge d’échevin. Il croit avoir 
servi la ville assez lmig emps en 
cette qualité et dit que d’autres ci
toyens doivt ni à leur tour al er re- 
piesenter le quarto y Ottawa au 
conseil d-; ville. MM. T. Leinay, 
A. D. Richard, A f. Pinaid et nom
bre d’autres c toyens du un 
Oltawi, a dit M. Dm ocher, le 
d'excellents représentants. Q tant 
à lui, en sa qualité de président de 
la société St. Jean Baptiste, il se 
propose d'appeler vers le 15 novem
bre prochain, une assemblée des 
Canadiens français d’Ultawa les in, 
vitant à faire choix d’un candidat à 
la mairie.

M. G. A. Christin dit être ferme 
nitiit décidé à refuser toute candi 
daiure/jui pourrait lui êt.e offerte, 
soit pour la charge de maire ou 
d'echevin.

M. l’bx échevin Lew s dit n’avoir 
aucune mteutiou de s'occuper d'af
faires municipales l’annee procha - 
ue ; que d'ailituis le contrat qu’il a 
avec ta corporation l’empêche d’ê.re 
candidat à aucune charge.

M. l*é( h -vin Erratt dit qu’il est 
encore du bonne heure pour parler 
drs prochaines élections municipa
les et qu’il u'y a pas encore son^,é. 
Il ne peut pas dire en conséquence 
Ce qu’il fera.

M. l’échevin Gordon dit qu’il est 
f rmement d eide à ne pas se pré
senter de nouveau pas plus comme 
candidat à la mairie qu’à la charge 
d’échevin.

M. le Dr Valadb interrogé s’il se
rait candidat à la miirie, l’année 
p ochaiue, a répondu que c’était la 
première fois qu’on lui posait la 
question, mai» qu'il u’avait aucune 
intention de se porter candidat. La 
position appartient certainement à 
u u Canadien français, cette an né . a 
—. J. le Dr Valad *, et c'est à lions, 
n-i-il ajouté, à choisir un homme 
capable de nous représenter digne
ment. un homme instruit sachant 
bien les deux langues et pouvant 
remplir les devoirs de la chaige 
avec intelligence. Quant à lui même 
personnellement M. Valade dit qu’il

* our criminellecharge d’échevin, ce qi 
pas encore décide de fan 
aaus le

Lrs assises criminelles du comté 
de Carleton sont ouvertes depuis ce

Le dossier e-t passablement char
gé. Voici quelques unes des piiu 
opales causes qui seront soumises 
aux jurés.

Harkin vs Doney. M. Harkin ré 
auie $.11),DUO de dommage de M 
oneÿ, çbur avpir ècr.t d-ins le 

Boston Shoe /ou nul un article de 
nature à nuire à la r putUiou et au 
crédit du plaignant 

Q iin vs McCaffrey. McOff » y 
est poursuivi p «ur avoir faitanèter 
Qumn illégalement à la suite d’uu 
querelle survenue dans sa cave où 
l’on embouteille la b.ère.

Go.isur au vs London. .Cousi 
neau, du village St. Joseph, pour 
suit la compagnie d’assurance Lon 
don parce que celle-ci ref jse de lui 
pi yer le montant des p rtes subies 
dans un incendie.

Fisher vs Herron. M leFi h'r 
réclame de Herron $5,000 de don - 
mages parce que celui-ci a ron pu 
une promesse de mariage qu’il avait 
faite à la plaignante et s’est marié a 
une autre p rsonue. Plus de 80 
lettre* d’amour seront produites « n 
cour.

M. ü

8

Le gouvernement conservateur a 
fait encoie plus : il a nommé un 
des nôtres juge : l’hon M. Olivier.

C’est un honneur bien éclatant 
pour nous.

Un canadien français rendant la 
justice dans le Haut-Canada, quel 
beau fait à enrégister dans nos an 
nales historiques !

Et nous le devons à qui ?
Au gouvernement conservateur 

qui, aux élections de 1877, s’est vu 
refuser les sympathy s de plusieurs 
canadiens d’Ontario affolés par la 
ridicule question Kiel.

Pas de rancune chez ce gouver
nement.

Tandis que M. Mowat qui compte 
paimises appuis deux députés ca
nadien:-fiançais continue à ignorer 
notre élément.

Et pourtant nous sommes près de 
cent cinquante mille dans Ontario.

Où est cet esprit de justice dont 
les organes libéraux et nationaux 
font tant de gloire à M. Mowat?

Qui de ce dernier ou de Bir John 
a fait le plus pour les canadieus- 
français dans le Haut-Canada ?

Duffield vs Edwards & Cie D f- 
fidid était un employé de M. Ed 
wards â Rocklaoi, et poursuit la 
uomp »gnie Edwards pou 
de domm. g s pour un bi 
par une scie.

r $10,000 
ras coupé

d’à*
L-? tdrme des Assises s’est ouvert 

ce matin, à 10 heures; il est prési
dé par Bon Honneur le juge Sued, 
de Toronto 
nomb euses sur la liste civile ; 
quant à la 1 ste purement criminelle 
on peut dire qu’elle est de très peu 
de conséquence, »i l’on calcule qu 
pas un seul criminel n'aitend su 
sentence dans la prison du com è. 
Il y a uu bon grand nombre d’a- - 
uèes que.la chose n’est pas arrivée, 
e< ce a prouve hautement en faveur 
4e la mfiqjLé de la v.lle.

Cm Selle recette

La recette de l’Union St Thomas, 
à la séance d’hier soir, s’e=t e evée 
à la somme de $226.30.

K Jos Pau y occupait le fauteuil 
en l’abeeuce du président M.J.Cha 
mard, malade à sa îôsidence.

Les causes sont ass z

dit M

L
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eS=-Bfiidez v
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La cause d»1 A. 
vs. Solomon Wigl 
Suprême, hier m 
et-tausui-t d’iin< 
■elitre les bateaux 
Hochet t, sur la r 
se Lit mbre 1895. 
réfervê.

La cause de M< 
gni'i d’Assurance 
renvoyée.

K#

M. l’échevin D 
ce soir, à l’Union 
d'rnière f-jis, p 
élections d- s off 
riété devant avo 
mardi de novemb 
Rumeur ne dés 
nmp'açani an 1 
Bt. Josej-h du rep 
tier Ottawa.

A

Noire

On estime qi e 
cette année vn r< 
ce qui sera $7,001 
dernier.

Mercredi sera 1 
re< « voir des sou 
pompes nouvelle 
reils requis, ce ( 
$35,000.

Ce soir à 7.3llh 
nion du comité t 

A la même he 
santé se réunira 

Demain à 4 ht 
réunion du comi

Le soir à 7.30 
.des Travaux se i 

Vendredi soir 
imité d.-s F.na'.ct 

Comme on le 
«erg bien rempli 
la Ait*.

.M

La Cûiupagnii 
Can da Àtlan.iq 
vement la coui 
cieux quai sur 
Pooiey, aux Ch; 
nombre o'homn 
la constructioi 
t-ur une bonne 
tra aux barges 
p endre leur 
ir.inspo t- à c t 
-vois c ’ culaui s: 
eion de cette c 
d puis quelque 
pefee à faire un

MM. R. H. N 
bec et G. Bou 
sont au Russell 

Sont enrégisi 
MM. B. Mon 
( hriinplain ; 
Trois-Rivières 
cat, de Lévis.

Demain soir 
saint est le B 
pour les jeunei 
â décrocher 1 s 
de place -es m; 
mille autres to 
sorties masqué 
de en ce jour 
Que l’on se mt 
lus mauvais pli
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ACTUALITÈ3

Aux E'atfl-Uuis, 288 fi nîmes b’oc-ju- 
pc nt de journalisme.

ün antre bris d’écluses sur le canal 
Cornwall est survenu avant-hier.

Le meurtrier de Whitechapel, Lon
dres, L’est pas encore découvert.

Nous commençons aujourd’hui la pu 
blication du feuilleton : L* Piégk I

C’est le six novembre que les améri
cains éliront leur président. I» résultat 
est difficile à prévoir.

On craint encore des troubles parmi 
les travailleurs du chemin de fer d’IIore- 
furd, près de tiherbrooko.

L'annexion do Paikdale à Toronto 
e»t décidée, ou qui va porter à 140,uOO 
âuies la population de c- tte deiuiôie

Il pourrait se faire que les ouviiers 
de N. w-Yoik réussiraient à élire leur 
candidat à la mairie. Ce serait un 
sut ces éclatant.

On parle déjà du 1a démission du 
gouverurmi-nt lib rai du Manitoba Lva 
morts vont vite uans la pairie do 
amis les ennemis.

Tous admettent que si ’es républi
cains des Etau-Unis sont victorieux, ils 
le devront à la force que leur uonne 
leur programme proteotiouiste.

Demain, à Aylmer, reprise de l’en
quête dans la conteHatiou él otorale du 
Comté d’Otiawa. Si MM. St Jean et 
Richer ue comparaissent pas, des règles 
pour mépris de cour seiout émanés 
vuutre aux.

L’hon juge Monck est mort, hier 
matin, à l’âge de 75 ans. Monté sur lo 
Banc eu 1859, il avait pris sa retraite 
en septembre dernier. Né p-otestuut, 
le regretté juge se fit catholique eu 
1866.

“Il vaut mieux lairo cinq milles à 
pied pour aller pai 1er il une person nu 
que de lui écrire," dit le piovetbo.

Sir L onel tiackville uoit, d< puis sa 
malencontreuse lettre sur les élections 
américaines, comprendre quille somme 
de sag- use com ici ment les proverbes.

M. Rameau dit que la famille do feu 
M.Fvrdiuand Uagoou, rédacteur du 
Travailleur, de Worcester, est duns un 
ét*» voisin de la mitère. Il propose 
qu’on ouvre uno touscripliou uatiuuale 
à Montréal pour venir en aide à la veu
ve et aux eulants du célèbre journaliste.

La (lacette, de Montréal, observe 
que la peine capitale ou lo supplice do 
la pendaison, se faille plus en plus rare 
au Canadi.

Ainsi sur quato’zo assassinats com
mis depuis le commencement do l’année 
il n’y a eu qu’une seule ixéoution.

Si l’imbroglio de Winnipeg se rè^lc 
à l’amiable, les libéraux seront bivn dé- 
sap)>oiuté8. B’il y avait prise d’armes 
et effusion de sang ces faux patriotes 
n’y verraient qu’une mbért blo occasion 
d attaquer l’administration fédérale.

La légende rapporte que les cor
beaux de Waterloo regrettèrent long
temps l’exil de Bonaparte, ce qui les 
privait de leur hideuse curée.

Les négociations entre les trésoriers 
de Québec tt d’Ontario avec lo ministre 
dea finances au sujet du règlement des 
del tes do deux provinces ù l’époqui de 
la confédération sont interrompues pour 
le moment. On no s’accorde pas aur la 
manière de ca culcr les ivtéiêts: les 
trésoriers demauoent l’intérêt composé 
et le ministre des finances ne veut payer 
que l’intérêt siu pie.

Le sacre do Sa Grandeur Mgr Bégin 
le nouvel évê tue du diocèse de Chi< ou- 
tinii, en rem[ lac- meut de feu Mgr Ra
cine, a eu lieu dimanche à la Basilique 
de Québtc, avec grande pompe. Son 
Eminei ce le cardinal archevêque do 
Québec était l’évêque ooméorateur. Les 
évêques suivants assistaient: Mgr Lan- 
geviu, évêque de Rimomki, Mgr Laflè- 
che des Tiois Rivières, Mgr Racine, de 
bhcibnxke, et Mgr Gravel, üu Nicolet.

Malgré un tirage additionnel notre 
édition de samedi, conienan. la pre
mière panic du discours de l’hon. M 
Chapleau, a été épui.-ée en un lour de

nombre de personnes qui sont venues 
nous en demander, nous avons fait tirer 
cette première série sur dus bandes de 
papier vo antes, et sous peu nous ver
rons à oo que tous ceux qui désirent 
ci naerver oe discours piogiamme puis
sent être satisfait*.

Pour ne pus en priver le grand

Le Chronicle annonce quo M. Denis 
Murray est nommé, par le gouverne 
ment provincial, commissaire pour s’en
quérir dee manœuvres qui aurai» nt eu 
Iku au Couseil-de-ville Ue Québ«o, dans 
loe affaires de l’aqueduc • t du règle
ment du Lac St. Jean. Cette unqiêto 
va être conduite en sous-main par Us 
libéraux qui craignent l )h- déclarations 

peut faire encore M. Benjamin ’l l u- 
del. Tant qu’ils n’auiont pas déü;u;t 
cet homme, leur sommeil scia troublé.

N’avions-nous pas raison de dire, il y 
a quelques moi", que le gouvernement 
Mercier tomberait par le seul fait de 
ses amis, tous gens à cocardes différen
tes ? Après les prises de cheveux entre 
Y Electeur, la Vérité et l’Etendard, voici 
que l’Union Libérale ajoute son mot:

“ Quant aux t»K|ués comme il s’en 
trouve à la Vérité et à l’Etendard, ça 
serait peut-être le temps de leur signi
fie r qu’il faut marcher dans les rangs 
ou t n dehors, être i mis ou ennemis; 
mais qu’on ne saurait ae terir plue de 
dut x am» sur la clôture,"

8M


